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Quoi de neuf depuis qu’on ne s’est 
vu en avril ? 

Beaucoup de choses ; beaucoup de 
tristesses et de malheurs. Hélas ! 

Nous pensions naïvement que les 
violences terroristes c'était pour les 
autres. Nous ne voulions pas vraiment lire 

la réalité en face. 

Et pourtant… 

Il y a eu des morts, des blessés graves. Oui, l’homme est un loup 
pour l’homme. 
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Baptisés, nous nous devons de relever la tête, de nous mettre 
debout – comme le Ressuscité – pour aller vers les autres, pour ren-
contrer celui qui est différent. Nous devons tendre la main, ouvrir 
notre cœur. Le Royaume, c’est déjà pour aujourd’hui. Si nous le vou-
lons. 

Baptisés, christs, rois, nous nous devons de faire régner la paix et 
l’amour. L’Amour. 

A temps et à contretemps ! 

Le Christ a besoin de notre regard, de nos caresses, de nos pas. 

« … j’étais prisonnier et vous êtes venus… » 

La Parole en Matthieu nous éclaire sur nos pensées, nos actions 
pour tous nos frères qui sont derrière les barreaux. 

Naïveté !? Candide !? Idéaliste !? 

Idéaliste, certainement. Sans idéal, l’humain s’enferme sur lui—
même dans un quotidien mortifère. 

Soyons donc des idéalistes, remplis de l’Esprit Saint ! Animés par 
le Défenseur offert par Jésus, le Fils. 

Serviteurs. J.D. 

 

TRINITE MISERICORDIEUSE Céramique de Sr Caristas Mueller   
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IDF ROCHEFORT  

Année académique 2016 – 2017 

Module d’introduction 
 

Samedi 10 septembre : Introduction à la Bible 

- Le matin : 9h30 – 12h00 : Les outils en exégèse (abbé  Patrick 

GRAAS) 

Traductions de la Bible – synopse – concordance – diction-
naires….exercices 

 
- L’après-midi : 14h00 – 16h00 : Lectures d’un récit ( Sr Birgitta ) 

Sr Birgitta demande un petit travail. 

Samedi 17 septembre :  

- Le matin : 9h30 – 12h00 : Introduction à la Bible  ( chanoine Joël 

ROCHETTE ) 

Lecture de quelques paragraphes de Dei Verbum : inspira-
tion, canonicité, interprétation des Ecritures 

Joël demande un petit travail. 
- L’après-midi : 13h30 – 16h00 : Introduction à la théologie ( Mr 

Vincent FABER ) 
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Finalité de la théologie – articulation des différents do-
maines -  présentation du Credo 

Samedi 24 septembre :  avec Mr Vincent FABER 

- Le matin : repères bibliographiques ( livres, revues, notes, sites 

internet, critique des sources…) 

- L’après-midi : comment rédiger un travail ? Exercice pratique à 

partir du travail demandé par Joël 

 

Présentation des cours 

« Eglise, qui es-tu ? », avec l’abbé Pascal ROGER et Mme Marie-
Hélène LAVIANNE 

Durant ces quelques heures de cours, notre propos sera d’appro-
cher la théologie de l’Eglise telle que les Pères du concile Vatican II 
l’ont revisitée dans la constitution dogmatique Lumen Gentium. 
D’abord, nous essayerons d’engager un dialogue entre, d’une part, 
notre expérience de vie d’Eglise 50 ans après l’ouverture du concile et, 
d’autre part, le document conciliaire dans le texte. Ensuite, nous es-
sayerons d’esquisser brièvement une théologie des ministères et, sin-
gulièrement, du diaconat comme ministère spécifique au sein du 
Peuple de Dieu. Enfin, nous ouvrirons une brèche vers le dialogue œcu-
ménique en ce qu’il apporte à la théologie de l’Eglise.  

 

Abbé Pascal ROGER 

Né en 1971  Ordonné prêtre en 1997 

Licencié en théologie de l’UCL 

Doyen à La Roche depuis 2004 et délégué épiscopal pour le Chantier Paroissial 
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Marie-Hélène LAVIANNE 

Née le 16 octobre 1949, ocv 
Docteur en théologie Université Catholique de LILLE. 
Professeur émérite d’ecclésiologie et œcuménisme 
Membre de l’équipe diocésaine du chantier paroissial NAMUR 

Les sacrements de l’initiation chrétienne, avec l’abbé Jules SOLOT 

Dans une société aux multiples visages, où se côtoient des cou-
rants « religieux » les plus divers, l’Eglise est appelée à faire une pro-
position de la foi et d’une vie évangélique plus structurées. Le renou-
veau qui traverse la catéchèse en est le signe. Dans ce contexte, quelle 
place et quel sens donner aux sacrements de l’initiation chrétienne : le 
baptême, la confirmation et l’eucharistie ? En retour, comment ces sa-
crements initient-ils le croyant en devenir à une vie plus évangélique ? 
Qu’est-ce que ces démarches symboliques opèrent et révèlent dans la 
vie personnelle et communautaire ? 

Impossible de répondre à ces questions sans interroger la Bible 
et la manière dont l’initiation a été vécue et pensée depuis les origines. 
Nous mettrons ainsi en évidence l’originalité de l’initiation chrétienne 
et nous essayerons de mieux comprendre le sens des rituels ( des 
mots, des signes, des gestes ) en tenant compte aussi des gens aux-
quels s’adresse la pastorale aujourd’hui.  

Ouvrage de référence ou plutôt outil de travail pour tous les ac-
teurs pastoraux : 

- JOUNEL, P., La célébration des sacrements, Desclée, Paris. 

 
Abbé Jules SOLOT 

Né en 1954. Ordonné prêtre en 1982. Licencié en Sciences Mathéma-
tiques et Licencié en Théologie. Professeur au Séminaire de Namur de 1987 à 
1991. Doyen de ROCHEFORT depuis 1992. Responsable de la formation théolo-
gique des candidats au diaconat permanent depuis 1987. Membre de la com-
mission diocésaine de pastorale œcuménique.  
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« De saint Jean à saint Paul : des signes et des mots pour vivre 
la foi de l’Evangile » avec le chanoine Joël ROCHETTE 

Deux écrivains du Nouveau Testament, mais surtout deux « cor-
pus » impressionnants : Jean ( un évangile, trois lettres et une apoca-
lypse ) et Paul ( treize épîtres ) qui semblent aux antipodes l’un de 
l’autre. Le premier présente un texte simple, aux mots imagés, offrant 
des signes et des symboles au fil des rencontres du Seigneur avec ses 
disciples ; le second propose une réflexion théologique articulée, au 
vocabulaire parfois difficile et créatif. Et pourtant, les deux hommes et 
les deux textes se rejoignent dans une même contemplation du Christ 
Parole de Dieu faite chair pour le salut et la vie des hommes. L’objectif 
du cours est de donner une vue d’ensemble des textes johanniques et 
pauliniens, en faisant goûter la beauté et la saveur de leurs expressions 
respectives. 

Ouvrages de référence : 

- QUESNEL, M., Paul et les commencements du christianisme, 

DDB, Paris, 2001 ( et rééditions successives ). 

- BLANCHARD, Y.-M., Des signes pour croire ? Une lecture de 

l’évangile de Jean, Lire la Bible 106, Cerf, Paris, 1995. 

 

Chanoine Joël ROCHETTE  

Né en 1970. Ordonné prêtre en 1997. Prêtre du diocèse de Namur. Licen-
cié en sciences chimiques, licencié en sciences bibliques et docteur en théolo-
gie. Professeur d’Ecriture Sainte au Séminaire de Namur depuis 2000. Recteur 
(président) du Séminaire de Namur et directeur du Studium Notre-Dame de-
puis 2001. Vicaire épiscopal chargé de la Catéchèse, de la Liturgie et de la For-
mation. Curé des paroisses de Winenne, Felenne et Dion. Chanoine titulaire de 
la cathédrale de Namur depuis 2011. 
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Sauvés en Jésus-Christ, mais de quoi ?  avec l’abbé Thierry 
TILQUIN 

« Et Dieu vit que cela était bon. » écrit la Genèse. L’être humain 
est en quête de bonheur et de bonté. Difficile à croire face aux vio-
lences qui traversent le monde et les sociétés. Face au malheur qui 
frappe des populations entières. Face au mal radical qui reste une 
énigme pour l’humanité. Il y aurait de quoi se laisser envahir par la 
désespérance et le sentiment d’impuissance.  

L’idée de salut portée par la tradition chrétienne tente de ré-
pondre à cette énigme du mal auquel l’humanité est confrontée. Elle 
soutient l’espérance de l’être humain dans son aspiration à plus de li-
berté, de paix, de justice et de plénitude.  

La formation proposera un parcours dans les sources et l’histoire 
du christianisme pour découvrir le sens de ce « salut évangélique » et 
son actualité dans la société et la culture contemporaine.  

Abbé Thierry TILQUIN 

Né en 1957  Ordonné prêtre en 1983 
Licencié en théologie de l’UCL 
Associé au  Centre de Formation Cardijn et à Lumen Vitae – NAMUR 

 

Calendrier 

Premier semestre : 
 
1, 15 et 29 octobre 
12 et 26 novembre 
10 et 17 décembre 
7 janvier 
Remise des travaux pour le 14 janvier 
Evaluation du semestre : 28 janvier 
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Second semestre : 
 
4, 18 et 25 février 
11 et 25 mars 
1 et 22 avril 
6 mai 

Remise des travaux pour le 13 mai 
Evaluation du semestre : 27 mai 
  
 
 
 
 
 
 
 
 

 

Voici l'horaire d'une journée de formation  

09h00 : prière des laudes ( obligatoire  pour les candidats au diaconat ) 

09h30-11h30 : cours 

11h30 : célébration de l'eucharistie ( obligatoire pour les candidats ) 

12h00 : pique-nique ( chacun apporte son pique-nique ; café et potage 
sont servis sur place ) 

14h00-16h00 : cours 

 

P.A.F. : 25 euros par module pour les personnes extérieures au 
diaconat 

La formation se donne au Centre d'Accueil-Famenne,  
rue d'Austerlitz, 56 à ROCHEFORT. 

 

  

Jules et Jean-Marie, lors d’une 
célébration eucharistique d’un 
samedi à Rochefort. 
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Renseignements et inscription : 
 

Il est demandé aux personnes intéressées de s’adresser avant le 
début de la formation à l’abbé Jules SOLOT – 084211277 – solotroche-
fort@yahoo.be 
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Statistiques1 

En 2014, les séminaristes d’Afrique et d’Asie représentaient 
53,9% du total mondial. L’Afrique compte actuellement 66 sémina-
ristes pour 100 prêtres, ce qui laisse espérer un renouvellement géné-
rationnel, tandis que l’Europe n’en compte que 10 contre 100, ce qui 
laisse présager un vieillissement rapide du clergé. Le clergé religieux 
est plus touché que le clergé diocésain. En ce qui concerne les voca-
tions féminines, 38% des religieuses vivent encore en Europe, mais 
c’est justement sur le vieux continent, ainsi qu’en Amérique et en 
Océanie que leur nombre décline sensiblement. 

En revanche le 
nombre des diacres 
permanents connaît 
un essor considé-
rable de l’ordre de 
33,5%, surtout 
en Eu-
rope. 
Ils sont particulièrement 

nombreux en Amérique, mais leur im-
pact sur la vie ecclésiale est encore faible. 

En conclusion, on constate que l’Europe perd petit à petit son 
rôle central, son clergé est âgé et affaibli. Par ailleurs, la vivacité du 
diaconat permanent semble exprimer des choix nouveaux et différents 
dans l’exercice de la diffusion de la foi.  

(CV-RF) 
---oOo--- 

  
--------- 

1 http://fr.radiovaticana.va/news/2016/03/05/le_vatican_publie_son_an-
nuaire_statistique/1213275 
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« Merci Seigneur d'avoir mis Estelle 
sur ma route 

1Les catéchumènes - le nom donné aux adultes qui se préparent 
au baptême - sont accompagnés tout au long de leur cheminement. 
On invite encore les paroissiens à les entourer tout spécialement. 
Jacques Delcourt est diacre permanent. Il fait partie des accompagna-
teurs. Si Estelle a une soif quasi insatiable de découvrir Dieu, elle aide 
aussi Jacques à grandir dans sa foi. Jacques Delcourt a tenu à témoi-
gner. 

''Toc, toc, toc... la porte s'ouvre; la jeune catéchumène est là. Elle 
m'attend. Cris de ses petits enfants. Des jeux partout. Sur la table une bible, 
des feuilles annotées, de l'eau pétillante. 

C'est aujourd'hui lundi et, comme chaque 
semaine, je vais passer un moment avec Estelle, 
jeune adulte, maman de deux petiots. Elle a de-
mandé à recevoir le baptême après une longue et 
belle réflexion avec son mari, sa belle-famille. Elle 
a soif de connaître et de rencontrer Jésus-Christ. 
Certes, elle n'a pas beaucoup de connaissances 
mais sa foi est déjà belle et forte. 

Nous avons des rencontres passionnantes : 
tantôt, elle veut tout savoir sur la trinité ; tantôt, 
elle veut apprendre à prier. 

Que du bonheur ! Vu son appétit, je lui propose de lire un évangile 
entier : quand je reviens, elle m'explique que c'est son mari qui lui a lu tout 
Saint Marc et qu'elle a pris des tonnes de notes avec des tonnes de questions 
et quand la visite se termine, elle demande ce qu'elle peut encore lire dans 

--------- 

1 http://urlz.fr/3mmV 
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la bible. Elle vient de lire toute la genèse de sa propre initiative. Elle est in-
satiable, elle en veut. 

Elle construit sa rencontre avec le Christ Ressuscité, elle découvre la 
belle place de Marie chez les Catholiques. 

Certes la foi, ce n'est pas l'assimilation de connaissances mais une cer-
taine connaissance permet d'approfondir l'amour qu'on a pour Dieu qui est 
Père, Fils et Esprit. 

Mes visites hebdomadaires sont autant de moments de grâce où Es-
telle n'a pas peur de me bousculer dans ma foi et ma pratique : ''Qu'est-ce 
que tu as décidé de faire pendant le carême ?'' 

Merci Seigneur d'avoir mis Estelle sur mon chemin de foi.'' 

JD 

The re se 

Beaucoup parmi nous ont connu Thérèse LEGROS, fi-
dèle de la formation et de l'accompagnement des 

diacres. Après des années de maladie, Thérèse 
s'en est allée vers d'autres cieux le 22 mars. 
 
 
Dans sa Miséricorde, le Père te serre contre son 

cœur. 

Colette 

Fin mai, nous apprenions cette triste nouvelle : 
la fille de Jean-Marie et Janine Boulanger est décé-
dée à l’âge de 57 ans. 

Ô Janine et Jean-Marie, nous partageons 
votre peine dans notre foi en la Résurrection.  
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Signe d’Espe rance …  a  travers les Arts 
du Spectacle 

Quelle nouvelle. Si seulement nous pouvions avoir un regard 
nouveau de la présence de Jésus compagnon nous accompagnant sur 
nos routes, et cette fois sur la scène. 

Oui, à l’ombre des lumières où les jeunes ont l’habitude d’évo-
luer par le chant, les arts de la scène, le théâtre : c’est la révélation à 
deux de nos trois jeunes animatrices qu’IL se laisse découvrir. 

Durant les stages des vacances de Pâques, trois animatrices de 
notre association ont donné des stages sur les Arts d’Expression et du 
chant à des jeunes ados de Bruxelles. 

C’est à cette occasion que, lors d’un repas de midi, nous nous 
sommes retrouvés autour d’un bout de pain. C’est à ce moment que 
deux des trois jeunes animatrices (17 et 19 ans) ont demandé à être 
baptisées. 

Ce projet n’a nullement été suscité par ma personne. Ce sont 
elles qui sont venues avec le sujet. Je leur ai expliqué que j’avais bien 
entendu leur requête et nous avons pu échanger sur le sujet à ce mo-
ment-là. Je leur ai dit de réfléchir à cet engagement et ce que cela allait 
impliquer pour elles en premier lieu, pour leur famille ensuite et aussi 
pour les jeunes qu’elles animent. 

Je leur ai donné rendez-vous lors du premier lundi de rencontre, 
ce lundi …après les vacances. Je leur ai dit que cela allait prendre un 
peu de temps et que cela serait intéressant d’avancer pas à pas. Ce 
qu’elles ont accepté quand je leur ai remis à chacune d’entre elles une 
bible de poche dans la main, en leur demandant de la lire et de prendre 
note des textes ou passages qui les intéressent. Nous nous rencontre-
rons une fois la lecture bien entamée. 
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Cette magnifique et humble expérience à la foi, montre en nous 
ces moments inattendus où Dieu nous attend. Je ne sais pas si l’aven-
ture aboutira, mais il est certain que pour ces deux jeunes, l’aventure 
a commencée. 

Paul Donnez 
au centre de la photo ci-dessous 

 

Accompagnateur spirituel 

Le conseil diaconal rappelle que chaque candidat, chaque 
diacre se doit d’avoir un accompagnateur spiri-
tuel. 
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Vatican : Le diaconat fe minin, biento t a  
l’e tude ?1 

13 mai 2016 par Maxime de Kerchove 

Rencontre du Pape François avec les responsables de l’Union inter-
nationale des supérieures générales 

Le pape François a annoncé, le 12 mai 2016, son intention de créer 
une commission chargée de réfléchir à la possibilité d’ouvrir le diaconat aux 
femmes. Pour le « bien » de l’Eglise, le pape a jugé nécessaire d’étudier 
cette possibilité, alors qu’il intervenait devant 900 supérieures majeures de 
congrégations religieuses féminines réunies au Vatican, rapporte l’agence 
de presse italienne ANSA. 

Recevant en audience les participantes à l’Assemblée de l’Union in-
ternationale des supérieures générales (UISG), le pape François a répondu, 
pendant une heure et demi, aux nombreuses questions des 900 religieuses 
présentes. Les propos du pape, qui s’exprimait à huis clos, n’ont pas encore 
été diffusés par le Bureau de presse du Saint-Siège. Il s’agit donc, pour 
l’heure, de propos rapportés. Parmi les questions, les religieuses ont no-
tamment demandé au pape pourquoi l’Eglise excluait les femmes de la pos-
sibilité du diaconat, alors que des diaconesses existaient déjà dans l’Eglise 
primitive. « Pourquoi ne pas constituer une commission officielle qui pour-
rait étudier la question ? », lui ont-elles alors demandé. 

Femmes diaconat : Les diaconesses des premiers siècles 

Le pape a répondu qu’il avait déjà évoqué ce sujet par le passé avec 
un « bon et sage professeur », qui avait étudié le rôle des femmes diacres 
durant les premiers siècles de l’Eglise. Le pape s’est rappelé avoir demandé 
au professeur : « Qu’étaient ces femmes diacres ? Elles avaient l’ordination 
ou pas ? C’était un peu obscur. Quel était le rôle de la diaconesse à cette 

--------- 

1 http://www.cathobel.be/2016/05/13/vatican-diaconat-feminin-bientot-a-
letude/ 
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époque ? » Le pape a repris : « Constituer une commission officielle qui 
puisse étudier la question ? Je crois que oui. Ce serait bien pour l’Eglise 
d’éclaircir ce point. Je suis d’accord. Je demanderai de faire quelque-chose 
dans ce sens. » « J’accepte, a ensuite appuyé le pape, cela me semble utile 
d’avoir une commission qui éclaircisse bien ce thème. » (…) 

Précisions du Saint-Siège 

Suite au retentissement suscité dans les médias par ses propos sur 
l’éventualité que des femmes puissent devenir diacres, le pape François a 
téléphoné au Substitut de la Secrétairerie d’Etat pour lui faire part de sa 
surprise. Dans un tweet, Mgr Becciù explique bien que le Saint-Père envi-
sage la création d’une commission pour étudier la question et qu’il faut 
donc éviter de tirer des conclusions hâtives. 

Le P. Federico Lombardi s.j., directeur du Bureau de presse du Saint-
Siège, reconnaît que l’échange qu’a eu le pape avec les supérieures ma-
jeures des congrégations a été très encourageant en ce qui concerne le rôle 
des femmes, et en particulier des consacrées, dans la vie de l’Eglise et de la 
possibilité pour elles d’accéder à des tâches importantes là où l’ordination 
sacerdotale n’est pas exigée. Quant à la question du diaconat des femmes, 
elle n’est pas nouvelle, rappelle le Père Federico Lombardi. On en a beau-
coup parlé dans le passé d’autant qu’aux premiers temps du christianisme, 
des femmes, appelées diaconesses, exerçaient un certain nombre de 
tâches au sein de la communauté. Des historiens ont déjà travaillé sur la 
question. 

Attention à ne pas réduire les débats à une question 

En 2002, la Commission théologique internationale a publié un docu-
ment important sur ce sujet. Le Souverain Pontife pense donc qu’il serait 
utile de mettre sur pied une Commission officielle pour clarifier la situation. 
Mais honnêtement, précise encore le Père Lombardi, il n’a jamais dit qu’il 
avait l’intention d’approuver l’ordination diaconale des femmes et certai-
nement pas l’ordination de femmes prêtres. Au contraire, en ce qui con-
cerne ce dernier point, il a clairement laissé entendre qu’il n’y pensait pas 
du tout. Ses prédécesseurs, en particulier Jean-Paul II, ont longuement exa-
miné cette proposition avant d’y répondre par la négative. 
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Le directeur du Bureau de presse regrette enfin que le riche échange 
de jeudi ait été réduit à cette seule question. Le diaconat est longtemps 
resté une étape vers le sacerdoce, mais le concile Vatican II a rétabli le dia-
conat permanent, accessible à des hommes mariés. Ils sont quelque 45.000 
aujourd’hui dans le monde. Les diacres catholiques peuvent prononcer les 
homélies, célébrer des baptêmes, des mariages et des funérailles. 

Les précisions de Mgr Delville 

L’évêque de Liège a réagi au débat qui a suivi les propos du pape sur 
le diaconat féminin. Mgr Jean-Pierre Delville, ancien professeur d’histoire 
ecclésiastique, rappelle que les diaconesses ne sont pas étrangères à l’his-
toire de l’Eglise. 

« Il y a des diaconesses mentionnées dans le nouveau testament, en 
particulier Phoebè dans Romains 16,1. Il y a eu Ermengonde, diaconesse à 
Verdun et nièce de sainte Ode, qui était la fondatrice de l’abbaye d’Amay 
près de Liège. Elle est mentionnée dans une lettre de 634. J’y fais allusion 
dans le livre « Quelle âme pour l’Europe ? », qui va paraître aux éditions 
Lumen vitae, collection Trajectoires, en juin. Il y a eu sainte Radegonde, 
reine des Francs, femme du roi Clotaire, ordonnée diaconesse par saint Mé-
dard, évêque de Noyon, en 555. Il y avait Olympias, diaconesse à qui Jean 
Chrysostome a écrit 17 lettres ». 

Mgr Delville précise encore : « Si on introduit le diaconat féminin, il 
faudra d’abord introduire le lectorat et l’acolytat féminins, ce qui n’est pas 
encore fait et serait très souhaitable ! » 

MK/cath.ch/Apic/I.MEDIA/Radio Vatican  
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Diaconesses 

C’est l’occasion de rappeler que notre confrère diacre, Jacques 
DESSAUCY, a rassemblé, dans un petit livre, une analyse et une ré-
flexion sur ce sujet des Diaconesses. 

Auteur : Jacques Dessaucy 
Collection : Que penser de... ? - n° 82  
Les premières traces des diaconesses se retrouvent dans les écrits de 

saint Paul. Comme les diacres, elles s’occu-
pent des pauvres, des malades ; elles ensei-
gnent aussi aux femmes.  
 
Dans les siècles qui suivent, on trouvera des 
diaconesses dans tout l’Orient. Jusqu’à qua-
rante à Sainte-Sophie, à Constantinople ! Des 
rituels montrent qu’elles étaient ordonnées 
de la même façon que les diacres. En Occi-
dent, le diaconat féminin sera par contre 
beaucoup moins répandu. 
 
Vers la fin du premier millénaire, le diaconat, 

masculin comme féminin disparait. En 1964, Vatican II rétablira le dia-
conat pour les hommes mariés, laissant ouverte la question de l’ordi-
nation de femmes diacres. 

Parution : 03-10-2013  
12 × 19 cm • 112 p.  
Couverture : Souple 
Reliure : Dos carré collé 
ISBN : 978-2-87356-567-1 
EAN : 97828735656711  

--------- 

1 http://fidelite.be/livre-Diaconesses-(Les)-740.html 
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Re collection de care me 

Le 12 mars, un radieux soleil nous mettait déjà le cœur en joie 
pour passer une délicieuse journée avec le Père Pierre Ferrière qui a 
comme grande qualité d’être un jésuite passionnant, un homme jeune 
dans son discours, dans son attitude, 
dans sa foi. 

L’Abbaye de Rochefort nous a ac-
cueillis nombreux pour mettre nos pas 
dans ceux de ce « prédicateur » de la 
spiritualité ignacienne. 

« Il nous faut voir ce qui peut 
naître de beau en chaque chose et en 
chaque personne rencontrée et ainsi 
devenir sourcier d’Espérance ». 
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A nos confins1 

Diacres dans l’enseignement catholique, invités à partager leur expé-
rience de salariés « et » diacres en établissements scolaires catho-
liques, une quarantaine de diacres permanents ont répondu à l’invita-
tion du secrétariat général de l’enseignement catholique, le 19 janvier 
2006 à Paris.  
 

On les attendait plutôt investis, au sein des établissements sco-
laires catholiques, dans des missions de catéchèse, et voilà qu’on les 
découvre majoritairement (cf. encadré) engagés dans les métiers de 
l’enseignement. Conformes, en somme, à leur mission « d’être » 
diacres, et signes du Christ serviteur, là où ils exercent leur activité pro-
fessionnelle. 

Une « heureuse surprise » pour le père Hugues Derycke, initia-
teur de la journée, voyant là toute la « grâce de la qualité du service 
discret de la “charité” du ministère diaconal ». Pour autant, ces diacres 
se disent, à 90 %, clairement « repérés » comme tels dans leur établis-
sement, enrichissant ainsi leurs relations avec leurs collègues qui se 
confient dès lors plus volontiers, mais donnant aussi, a-t-il été relevé, 
« un tout autre poids à [leur] parole, reçue comme parole d’Église ». 
De fait, a commenté le père Christian Ponson, modérateur du Comité 
national du diaconat, « dès lors qu’il est ordonné, le diacre devient, 
dans son établissement, personne de référence, au-delà même de sa 
fonction professionnelle ». D’autant, a-t-il poursuivi, que « tradition-
nellement, l’enseignement et la santé sont deux voies privilégiées par 
lesquelles l’Église se soucie des hommes ; deux voies longtemps inves-
ties par les prêtres et les religieux… et aujourd’hui par les diacres ».  

--------- 

1 Comme dit un journal de chez nous… 
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Une présence opportune, dès lors qu’est engagée la « refondation », 
selon le mot de Paul Malartre, de l’enseignement catholique, au tra-
vers de ses assises. L’enseignement catholique serait- il dès lors de-
venu terre de mission privilégiée pour les diacres ?  

 
Jeune diacre, professeur dans l’enseignement catholique… belge. 

 

Ce n’était guère évident, il y a encore une quinzaine d’année, a 
témoigné Jean-Baptiste, diacre de la Mission de France et enseignant, 
se souvenant des réticences de son diocèse à le voir alors exercer dans 
un établissement catholique. Mais aujourd’hui, le diacre est appelé à 
un ministère du « pont » ou du « lien » – deux mots fréquemment 
repris au cours de la journée – entre établissement et Église locale, 
pour « ouvrir les murs » de l’établissement catholique sur le diocèse. 
Sans oublier, reprenait en souriant Pierre Robitaille3, une salutaire « 
fonction de poil à gratter » : pouvoir témoigner, au sein de l’établisse-
ment, de la priorité du service et de l’accueil des plus petits et de la vie 
de l’Église locale. Mais aussi, le diacre, présent dans l’établissement 
catholique d’enseignement à un titre ou un autre, peut témoigner, au-
près des autres ministres ordonnés de l’Église locale, des évolutions 
actuelles de l’enseignement catholique. Cette première journée natio-
nale de rencontre du 19 janvier dernier, s’est ainsi révélée signifiante 
de la « bonne santé » du diaconat en France, et particulièrement des 
diacres de l’enseignement catholique, analysait au final le diacre Jean-
François Delarue, coordinateur du Comité national du diaconat.  

Témoignant que là comme dans les autres milieux professionnels 
où ils travaillent, les diacres se soucient avant tout de « faire le lien 

Il est là 
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avec un monde environnant de toutes confessions et pratiques », 
qu’ils sont « particulièrement bien inscrits finalement dans la laïcité à 
la française, en donnant une visibilité de l’Église sans que ce soit perçu 
comme une pression », et peuvent dès lors « accueillir des paroles très 
libres de ceux avec lesquels ils travaillent ». Le père Hugues Derycke a 
retenu, lui aussi, cet « accent si bien apparu de la mission diaconale, 
celui du service du lien entre l’Église locale et l’établissement. Dans le 
cadre d’une appropriation par l’enseignement catholique de la propo-
sition de la foi, cette journée a permis de découvrir que les diacres 
étaient spécifiquement porteurs de la communion ecclésiale ». Atten-
tifs en somme à ce que l’on n’oublie pas, dans les établissements, que 
l’enseignement catholique « a été fondé par une mission d’Église, et 
qu’étant, par conviction autant que par obligation légale, ouvert à 
tous, il est un lieu missionnaire ».  

Hans nous partage son expe rience 

Juste un petit mot pour redire que notre monde est un monde très 
visuel et que souvent, plutôt que de conseiller un livre à lire , nous pouvons 
aussi offrir un DVD  car bons nombres de films posent des questions essen-
tielles sur la vie pour tous et particulièrement pour les jeunes. Plusieurs de 
ces films peuvent servir de rencontres de jeunes (ouvertes à tous et pas 
seulement à ceux qui fréquentent encore notre Eglise). 

Déjà comme professeur de français et de religion en troisième secon-
daire, nous regardions et analysions des films, comme on aurait dû sans 

doute analyser des livres avec des impacts 
pour toute la vie car s’ils ne lisent plus, ils 
regardent encore des films. 

Aujourd'hui encore, je partage avec 
mes amis, jeunes prêtres,ou jeunes profes-
seurs  ces films-débats qui ouvrent aux 
questions essentielles de la vie  

Hans 
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Avant de rentrer dans la cathédrale pour une messe chrismale : notre 

confrère Yves LEJOINT. 
 

Connaissez vous  

 ? 

Le psaume de la création…. Et bien d’autres…. 

Nous avons des textes et des mélodies dans les yeux et les 
oreilles, à Olloy où nous avons pu mettre un visage sur tous ses succès.  

http://www.google.be/url?sa=i&rct=j&q=&esrc=s&source=images&cd=&cad=rja&uact=8&ved=0ahUKEwiX37e9m_DMAhWsCMAKHePuC20QjRwIBw&url=http://lamitiefraternelle.centerblog.net/29-Patrick-Richard-createur-du-psaume-de-la-creation&psig=AFQjCNHTaGEMy8_vm1wdhCi3QOqNA828Bw&ust=1464093493367386
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Patrick Richard vit en Bretagne, à Brest.  Il est né au Sénégal de 
père Vosgien et de mère Vendéenne. Il est marié à une bretonne et a 
4 enfants. Il a travaillé comme assistant social avant de se lancer dans 
la chanson un peu par défi.  Sur une nuit à partir de la prière de St 
François qui se trouvait sur son bureau, il a rédigé et mis en musique 
le chant le plus connu dans nos paroisses : le Psaume de la création. 
De plus en plus sollicité, il s’est progressivement reconverti en chan-
teur. 

Au cours d’une tournée dans la région, il s’est arrêté à Olloy, le 
mardi 17 mai pour une journée.  

Cet après-midi-là, il a animé la petite 
classe de pri-

maire et de maternelle de l’école libre : il a en-
trainé les enfants dans une ronde dynamique.  Le soir, une 
bonne partie de ceux-ci ont rejoint l’église paroissiale pour 
un concert très vivant. C’était presqu’une veillée de 
prières qui nous a été donnée. 

Une belle assemblée de tous âges, que du bonheur. 
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Patrick, se définit plus comme « Chrétien qui chante » que 
comme « Chanteur qui croit » 

Je lui ai posé cette question : comment se fait-il que l’on ne con-
naisse pas ton visage ? 

Réponse : je ne suis pas chanteur, je porte des textes. 

Il se peut que l’année prochaine, il revienne ; si vous êtes inté-
ressé par une tournée chez vous dans vos paroisses, avec notre ami 
Guy Ballant on peut vous arranger cela et vous ne serez pas déçus. 

Jean-Marie d’Olloy 

François aux diacres 

Le pape a présidé la messe du Jubilé des diacres, ce dimanche 29 
mai, place Saint-Pierre, en présence de délégations du monde. 

« Chers diacres, en vivant dans la disponibilité, votre service sera 
privé de tout profit et évangéliquement fécond », affirme le pape. 

Il recommande aux diacres d’être prêts « aux surprises quoti-
diennes de Dieu ». Il fait observer que « le serviteur ne s’occupe pas 
des horaires ».  

Et il confie, en sortant de son texte écrit : « J’ai mal au cœur 
quand je vois l’horaire dans la paroisse. 

Et il n’y a pas de porte ouverte, de prêtre, de diacre, de laïc… » Il 
invite à avoir « le courage de négliger les horaires ». 

Le pape décrit la disponibilité comme un don de soi grâce à un 
entraînement quotidien : « Le serviteur apprend chaque jour à se dé-
tacher du fait de disposer tout pour lui et de disposer de soi comme il 
veut.  

Il s’entraîne chaque matin à donner sa vie, à penser que chaque 
jour ne sera pas le sien, mais sera à vivre comme une remise de soi. » 
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Ce don de soi dans la disponibilité est offrande du temps au-delà 
des programmations : « Celui qui 
sert, en effet, n’est pas un gardien 
jaloux de son propre temps, au con-
traire, il renonce à être le patron de 
sa propre journée.  

Il sait que le temps qu’il vit ne 
lui appartient pas, mais c’est un don 
qu’il reçoit de Dieu pour l’offrir à 
son tour : seulement ainsi il portera 
vraiment du fruit.  

Celui qui sert n’est pas esclave 
de l’agenda qu’il établit, mais docile 
de cœur, il est disponible à ce qui 
est non programmé : prêt pour le 
frère et ouvert à l’imprévu, qui ne 
manque jamais et est souvent la 

surprise quotidienne de Dieu. » 

Ce don de soi dans la disponibilité est aussi un don de son es-
pace : « Le serviteur sait ouvrir les portes de son temps et de ses es-
paces à celui qui est proche et aussi à celui qui frappe en dehors des 
horaires, au risque d’interrompre quelque chose qui lui plaît ou le re-
pos qu’il mérite. » 

Le pape invite aussi au « service » à l’imitation du Christ doux et 
humble sans chercher à « singer le prêtre » et à demander dans la 
prière la grâce d’un « cœur guéri ». 

Le pape François conclut : « Ainsi, disponibles dans la vie, doux 
de cœur et en dialogue constant avec Jésus, vous n’aurez pas peur 
d’être serviteurs du Christ, de rencontrer et de caresser la chair du Sei-
gneur dans les pauvres d’aujourd’hui. » 
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Deux nouveaux diacres permanents à Malines-Bruxelles  
http://www.cathobel.be/2016/06/21/diaconat-permanent-minis-
tere-invisible/ 

 

Ecoute 

Ecoute… 

Ecoute le Souffle créateur 

 qui t’ouvre chaque jour à l’Existence 

Pas un ouragan, ni un tremblement de terre 

Ecoute le silence d’une brise légère 

 qui t’accompagne sans te forcer 

 

Ecoute ruisseler au fond de toi l’eau de ton baptême 

Source intarissable pour t’abreuver au long de ton chemin. 

 

Ecoute le Souffle de l’Esprit qui te dit : « Deviens ce que tu es ». 

La Volonté amoureuse de ton Père t’a fait 

 Un peu moindre qu’un Dieu 

 Il t’a couronné de gloire et d’honneur 

 Il t’a établi sur l’œuvre de ses mains 

 Il a mis toute chose à ses pieds 

… Toi, qui es comme une herbe changeante 

http://www.cathobel.be/2016/06/21/diaconat-permanent-ministere-invisible/
http://www.cathobel.be/2016/06/21/diaconat-permanent-ministere-invisible/
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Qui fleurit le matin pour faner et dessécher le soir. 

 

Tension psalmique dont tu ne pourras te défaire 

Force – Fragilité qui constitue le tréfonds de ton Être. 

Ecoute la voix du Ressuscité qui te dit 

 « Moi aussi je t’envoie ! » 

Vase fragile, il t’appelle à être son témoin 

Auprès de ta sœur, de ton frère dans le besoin 

Remercie, accueille, reçois ce cadeau, 

 cet instant précieux 

Ecoute celle ou celui dont tu t’es fait le prochain. 

De tes deux mains, sois le lien qui vous unit à votre Père 

 Ecoute et fais silence 

Ensuite, tu pourras laisser souffler cette brise légère qui t’habite 

et lui apportera la Paix qui vous ouvre à l’Existence. 

Pascal 
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Terminé le 23/06/2016 

Prochain Diaconamur : merci de m’envoyer vos articles pour le 
15 août au plus tard : 

si vous êtes diacre d’ici ou d’ailleurs, un lecteur assidu, 

soit par mail : diacres@diacresnamur.net 

soit par voie postale :  route de Durbuy 

 6940 BARVAUX 

  

mailto:diacres@diacresnamur.net
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Chimay, abbaye de Scourmont 

 

du 25 au 28 août 2016 

animée par le Père Jacques Pineault, moine de 
l’abbaye 
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